




Chers amis,

Lorsque je vous rencontre ou 
lorsque je lis les lettres que vous 
m’adressez pour votre confir-
mation, je suis souvent frappé 
par ceci : vos aspirations sont 
grandes, votre désir de bon-
heur est immense, votre géné-
rosité est vive. Mais, parfois 
aussi, vous vous demandez si 
une telle soif de vie en plénitude 
peut être étanchée. Et même si 
elle est bien raisonnable !

Aujourd’hui, je tiens à vous 
l’affirmer dans la foi : la vie en 
plénitude à laquelle vous aspi-
rez est possible. Mieux : c’est 
votre vocation. C’est la voca-
tion de tout chrétien. Car c’est 
l’Esprit Saint qui vous donne ce 
grand désir de Vie. Et c’est dès 
aujourd’hui que vous y êtes ap-
pelés. 

En tant qu’évêque de Pontoise, 
je souhaite vous encourager et 
vous accompagner vers cette 
vie en plénitude à laquelle Dieu 
vous appelle. Par cette lettre, je 
tiens aussi à vous donner des 
pistes pour la vivre et la faire 
grandir dans votre quotidien.

Vous êtes appelés 
à la grande Vie

Votre désir de donner du sens à 
votre vie, votre désir de bonheur, 
votre générosité et votre désir 
de vous mettre au service des 
autres, tous ces désirs un peu 
fous rejoignent le désir de Dieu 
pour chacune et chacun d’entre 
vous. L’une de vous m’a écrit : 
« J’ai participé au Frat de Jamb-
ville l’année dernière, et même 
si j’ai perdu ma voix, j’avais tout 
gagné : l’amour de Dieu, une foi 
inébranlable et de la joie et de 
l’amour à redonner. »

Le Christ nous révèle le Père qui 
n’est qu’amour. Il a confiance 
en vous, il croit en vous, il es-
père en vous ! Il connaît vos 
qualités, vos talents, vos ambi-
tions. Il connaît aussi vos souf-
frances, vos blessures, vos cris. 

Il vous désire d’un amour im-
mense. Il vous appelle à par- 
tager sa propre vie : sa vie di-
vine ! Rien de moins ! C’est bien 
ce qu’avait compris cette jeune 
qui m’écrivait : « La confirma-
tion est d’abord un don de 
Dieu, l’accomplissement d’une 
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promesse. C’est d’abord Dieu 
qui s’engage, et de manière dé-
finitive, envers nous. » 

Dans notre monde parfois 
éprouvant et dans nos vies di-
visées, nous avons besoin d’en-
tendre le Christ nous dire: « Si 
tu savais le don de Dieu » (Jean 
4, 10). C’est lui qui est « le 
Chemin, la Vérité et la Vie » 
(Jean 14, 6). C’est lui qui peut 
vous aider à unifier votre vie, 
par vos engagements, la prière 
et les sacrements, en particulier 
l’eucharistie et le sacrement de 
la réconciliation.

Vous êtes appelés 
à partager et à faire 
fructifier vos talents

Dieu vous a donné – à toutes 
et à tous – des talents divers et 
nombreux. Ne les laissez pas 
dépérir. Au contraire, faites les 
fructifier. J’aime cette parole que 
notre pape François a adressé 
aux jeunes réunis lors des JMJ 
de Cracovie en 2016 : « La vie 
est belle à condition que nous 
voulions la vivre, à condition 
que nous voulions y laisser une 
empreinte. » Et il exhortait tous 
les jeunes à sortir de leur cana-
pé, à chausser les crampons !
Cet appel est pour aujourd’hui. 

Pas pour demain, pas « lorsque 
je me sentirai prêt ». Non, il est 
pour aujourd’hui, ici et mainte-
nant. 

Cet appel, c’est l’appel que 
Dieu adresse à chacune et à 
chacun d’entre vous. Répondre 
à cet appel, faire fructifier les 
dons que Dieu vous a donnés : 
voilà ce qui vous fait entrer 
dans la grande Vie !

« Mais comment cela est-il pos-
sible ? », vous demandez- vous 
peut-être. Je me souviens de 
cette lettre d’une jeune, confir-
mée à la Grande Assemblée 
de la Pentecôte. Elle m’écrivait 
ceci : « J’ai connu de nom-
breuses périodes de doute ces 
dernières années. Des moments 
où plus rien n’avait de sens 
pour moi et où la religion sem-
blait dérisoire. […] J’ai donc 
décidé de demander la confir-
mation afin que l’Esprit Saint 
me donne la force de vraiment 
retrouver goût à la vie, de lui 
redonner sens et une direction 
dans laquelle avancer. » 

Cette jeune confirmée avait 
tout compris : rien n’est impos-
sible à l’Esprit Saint ! Dieu vous 
donne la vie, il vous donne de 
multiples talents et il vous donne 
aussi de les faire fructifier ! 
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Un autre confirmé me disait : 
« C’est parce que je ne perds 
pas espoir en Jésus Christ et 
parce que je m’en remets à lui 
que je reste fort, sinon je ne sais 
pas où je serais en ce moment. » 
Une autre jeune encore me 
confiait : « J’ai eu beaucoup de 
soucis ces dernières années, j’ai 
fait de mauvais choix […] Mais, 
un jour, je me suis effondrée et 
je me suis tournée vers Dieu, j’ai 
prié et je me suis ressaisie. » 
« Se ressaisir en Dieu » : quelle 
belle et juste parole !

Vous êtes appelés 
à vivre en Eglise 

« Se ressaisir en Dieu » : on peut 
se demander tout simplement 
« comment faire ? » Comment 
et où Dieu se fait-il présent dans 
vos vies ? Jésus dit souvent dans 
l’Evangile que le Royaume de 
Dieu est tout proche (Marc 1, 
15) et même qu’il est déjà parmi 
nous (Luc 17, 21). Il dit aussi à 
ses disciples, juste après sa résur-
rection, que là où deux ou trois 
sont réunis en son nom, il est au 
milieu d’eux (Matthieu 18, 20).

L’Eglise, corps du Christ, est 
bien ce lieu privilégié où le 
Christ se fait particulièrement 
présent : dans la liturgie, dans 

les sacrements et aussi – ne l’ou-
blions pas – en vos frères et en 
vos sœurs qu’il vous donne à 
aimer. C’est avec eux que vous 
pourrez nourrir votre foi en 
participant à l’eucharistie, en 
partageant la Parole de Dieu, 
en vous mettant au service des 
autres et, tout particulièrement, 
des plus fragiles d’entre nous.

Parmi vos frères, vous pou-
vez compter sur votre évêque 
pour toujours vous encourager 
et vous accompagner vers la 
grande Vie que Dieu propose 
à tous. Et je suis loin d’être le 
seul : il y a les personnes en-
gagées dans votre paroisse ou 
dans votre école, votre famille, 
les animateurs et animatrices de 
votre aumônerie, et les prêtres. 

N’hésitez pas à les solliciter, à 
les interroger, à leur demander 
de vous écouter. Entendre votre 
désir de vie en plénitude leur 
fera du bien à eux aussi ! 

L’accompagnement dont vous 
pourrez alors bénéficier en 
Eglise pourra prendre de 
multiples formes : une simple 
conversation, un engagement 
ensemble et aussi un accom-
pagnement spirituel personnel, 
donné par un aîné dans la foi... 
Peu à peu croîtra en vous cette 
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grande Vie et, en même temps, 
naîtra en vous le désir de la 
partager avec d’autres, de vous 
mettre à leur service. La vie en 
plénitude est contagieuse !

Une jeune du Val-d’Oise me 
disait un jour : « J’ai l’impres-
sion d’être appelée à me mettre 
concrètement au service des 
plus démunis, dans une associa-
tion où je me donnerai à fond. 
Alors, oui, faire des études pour 
moi, faire un métier qui me plaît. 
Mais surtout aider les autres, leur 
consacrer ma vie pour rendre ce 
monde meilleur. » 

Un autre jeune me confiait : 
« Je me pose plein de ques-
tions quant à mon avenir. Je 
souhaite devenir médecin, ce 
métier m’attire beaucoup car 
je recherche toujours ma place 
dans notre monde et je veux me 
rendre utile aux autres. »

N’éteignez pas ce désir géné-
reux qui vous habite ! Je vous 
invite au contraire à un véri-
table engagement. Je l’ai pro-
clamé aux jeunes présents à la 
Grande Assemblée de la Pente-
côte, le 20 mai dernier : « Dès 
aujourd’hui, je vous envoie tous 
en mission. Soyez les messa-
gers de la Bonne Nouvelle de 
Jésus dans vos écoles, collèges, 

lycées, universités, dans vos 
lieux de travail, de loisir, auprès 
de vos amis. » 

Chacun de vous a sa part dans 
la mission que le Christ a donnée 
à l’Eglise. Je suis déjà témoin 
de la générosité de beaucoup 
d’entre vous dans le diocèse. 
Et j’en suis vraiment émerveil-
lé. Belle occasion pour moi de 
rendre grâce pour l’œuvre de 
Dieu dans vos cœurs !

Que ce soit dans les paroisses, 
les établissements scolaires, 
mais également dans les mou-
vements d’éducation, les asso-
ciations, vous êtes nombreux 
à donner de votre temps et de 
votre énergie au service des 
autres. Les lieux ne manquent 
pas pour s’engager. Voici, par 
exemple, un lieu où vous pour-
riez vous investir auprès des plus 
jeunes: celui des patronages. Je 
viens, en effet, d’annoncer tout 
récemment la redynamisation 
de ce beau lieu de mission. 

L’Eglise et le monde ont tellement 
besoin de vous, de vos grandes 
aspirations, de vos rêves, de 
votre énergie ! N’hésitez pas car 
l’Eglise vous fait confiance. Parce 
que, en tant que baptisés, vous 
avez reçu une triple dignité : celle 
de prêtre, de prophète et de roi.
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Vous êtes appelés 
à suivre le Christ

La grande Vie ne peut se vivre à 
moitié. Elle n’est grande que si 
elle se vit « à fond ». Et Jésus nous 
éclaire sur ce que cela signifie. 
« Il n’y a pas de plus grand amour 
que de donner sa vie pour ceux 
qu’on aime », dit-il dans l’évan-
gile selon saint Jean (15, 13).

La vie chrétienne, cette vie en 
plénitude que je vous exhorte 
à vivre depuis le début de cette 
lettre, a quelque chose de cu-
rieux. En effet, cette «pléni-
tude » ne consiste pas à accu-
muler et à garder pour soi ses 
richesses et ses talents. 

Bien au contraire, notre vie est 
d’autant plus « pleine » qu’on la 
donne. Totalement. Ce don peut 
vous mener loin. Et ce don – je 
peux en témoigner personnelle-
ment – procure une joie immense. 
Parce que c’est le Christ qui nous 
y conduit ! Oui, la vie en pléni-
tude, c’est suivre le Christ.

Permettez-moi de citer encore 
l’un d’entre vous, évoquant son 
désir de consacrer sa vie au 
Seigneur : « J’ai participé au 
Frat à Lourdes. J’y ai découvert 
l’indicible joie d’être aimé, sau-
vé, pardonné par Dieu. J’y ai 

senti un appel. A mon retour, 
j’ai cheminé intérieurement et 
j’ai décidé d’être consacré au 
Seigneur, à son amour, à son 
évangile, pour toujours, et sur-
tout tous les jours. »

Concrètement, pour vous aider 
à suivre le Christ, voici donc 
ce que je vous propose : tout 
au long de cette année, nous 
allons marcher ensemble avec 
le thème « Témoignons avec au-
dace de notre joie d’être chré-
tiens ». Je compte vraiment sur 
vous pour y prendre pleinement 
part et nous aurons des occa-
sions d’échanger à ce sujet. 
Vous serez soutenus par l’Esprit 
Saint. C’est lui qui donne l’au-
dace de la mission. 

Vous pouvez compter sur ma 
prière. Bien fraternellement.

1er octobre 2018
Fête de sainte Thérèse

de l’Enfant Jésus,
Patronne des missions.

+ Stanislas LALANNE
Evêque de Pontoise
pour le Val-d’Oise
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